
traits de plume) au pied du protêt, " Laurent Paquet, J. P.," et " L. U. Grenier,
J. P.," aussi au pied du dit protêt, sont les signatures respectives de Daniel Byr-
ne, de St. Sylvestre, notaire, de Laurent Paquet, de St. Sylvestre, cultivateur,
et de Louis Urbain Grenier, de Lotbinière, Médecin.

Le comité alors s'ajourne à demein à 10 heures et demie A. M.

Vendredi, 24 novembre 1854.

Le comité s'assemble aujourd'hni à 1l heures et demie A. M.

PREsENTs:

JOS. CAUCHON, EcUYER,
(Président;)

M. MATT1CE,
M. GILL,
M. TAcHE,
M. MEAGHER.

Etienne Dalaire, écuyer, de la Pointe Lévi, J. P., comparaît devant le co-
mité, et après avoir été duement assermenté, dépose et dit: Je suis le beau-père
du pétitionnaire. Je me rappelle la dernière élection de Loibinière. Je suis
allé dans le comté de Lotbinière, à Ste. Croix, le jour de la nomination des can-
didats. Je suis allé à St. Sylvestre, un dimanche, environ huit jours avant la vo-
tation ; mon gendre, M. Laurin, m'accompagnait. Rendu là, M. Laurin a parlé à
la porte de l'église. Il n'est pas à ma connaissance qu'aucune personne ait parlé
le même jour à la porte de l'église en faveur de M. Laurin. M. Byrne n'a pas
parlé ce dimanche là. Je me suis informé à la porte de l'église, s'il était là et on
m'a dit qu'il n'y était pas. Je ne me rappelle pas d'avoir parié à M. Laurent Pa-
quet. Je ne me rappelle pas que M. Laurin, m'ait parlé de M. Byrne ou de M.
Paquet. M. Laurin m'a dit qu'il avait des amis à St. Sylvestre, mais je ne me.
rappelle pas qu'il m'en ait nommé aucun. Je ne me rappelle pas que M. Laurin
m'ait dit qu'il avait écrit à M. Byrne. Nous étions à Ste. Croix le jour de la no-
mination. M. Lemieux, membre du parlement, y était aussi. Là nous avons
rencontré M. le Docteur Grenier de St. Louis de Lotbinière. Nous y avons aussi
rencontré M. Goudreault, notaire, de St. Jean Deschaillons. Je me rappelle
qu'il a été question de l'élection entre le pétitionnaire et MM; Gaudreault et
Grenier, là où nous étions, chez M. Demers à Ste. Croix. Cette conversation
n'a pas été restreinte au pétitionnaire et aux deux MM. que j'ai mentionnés. Elle
a été générale entre les principaux amis de M. Laurix qui y étaient assemblés.
Je crois me rappeller que M. le docteur Grenier a dit à M. Laurin qu'il croyait
qu'il aurait la majorité des voix à Lotbinière. Je ne me rappelle pas si M. le doc-
teur Grenier a dit en cette occasion qu'il s'en mêlerait d'une manière active. Mais
il avait l'air de s'en occuper. Je n'ai pas connaissance que M. Laurin ait défen-
du au docteur Grenier de s'en mêler. Je crois que le pétitionnaire n'était pas
mécontant d'avoir l'influence du docteur Grenier. Je me rappelle que le notaire'
Goudreault a dit en cette occasion, qu'il s'en occuperait ou qu'il s'intéresserait en
faveur du pétitionnaire. Le pétitionnaire n'a pas dit au notaire Gaudreault de
ne pas s'en mêler pour lui. Il n'a pas été envoyé à M. Laurin à mha connaissance
ni à moi aucun compte. J'ai reçu, il y a environ un mois de cela, du doctetvr
Grenier, une lttre me demandant de lui prêter une certaine somme d'argent, dont
je ne me rappelle pas le montant, pour payer une paitie des dépenses qui avaient été
encourues pendant l'élection de Lotbinière où M. Laurin et le membre siégéant
étaient candidats; il me disait dans cette lettre qu'il me remettrait cet argent plus


